
 
 

ISRAEL / PALESTINE : 
 LA QUETE  DE DEUX « ETATS-NATIONS » EST  UNE  IMPASSE ! 

 
 Cela faisait une dizaine d’années que l’on entendait plus parler du conflit israëlo-palestinien 

alors même que l’on comptabilisait plusieurs dizaines de morts palestiniens par an. Il est vrai que 

les  gouvernements occidentaux et arabes faisaient tout pour arroser financièrement les populations 

locales et pour « normaliser » les relations internationales avec Israël. En échange d’une 

reconnaissance du Sahara occidental comme territoire marocain par les USA, le Maroc 

reconnaissait l’état d’Israël d’aujourd’hui. L’Arabie Saoudite prenait le même chemin et était 

proche de conclure un accord avant le 7 octobre… Tandis que l’état Israélien escortait les 

émissaires du Qatar qui amenaient des valises bourrées d’argent pour Gaza et le Hamas.  

L’état israélien y trouvait son compte, le Hamas se chargeant de soumettre les palestiniens 

de la bande de Gaza à une dictature efficace. Bref, tout roulait dans le meilleur des mondes 

 

Le conflit Israélo/Palestinien rentrait donc de plein pied dans les nouvelles donnes de la 

situation mondiale :  

- La fin de la superpuissance américaine avec les défaites en Irak et en Afghanistan. 

- La mondialisation des échanges commerciaux. 

- La crise économique majeure du capitalisme chinois qui ne tire plus la croissance mondiale 

- Une financiarisation « stade suprême du capitalisme » qui généralise la corruption, la 

déliquescence des états nations et le chaos (Irak, Lybie, Syrie, Liban, Yémen, Liban, Mali, Niger, 

etc…  

- Une financiarisation capitaliste dominant le monde à laquelle certains pays émergents ont eu  

l’espoir d’y accéder…   

Le monde n’est plus fait que de relations multilatérales à géométrie variable car le 

capitalisme n’a plus aucune perspective de stabilité des pays, y compris à travers les instances 

internationales. Il n’y a plus de boussole, il n’y a plus d’orientations stratégiques et économiques 

coordonnées… Il reste le repli sur les affaires, minées par une corruption extrême. Et à cet égard, 

les ministres israéliens, les potentats de l’autorité palestinienne en Cisjordanie, ou encore les 

dictateurs du Hamas ne sont pas en reste. Dans ce marasme, une délégation de l’Arabie Saoudite se 

rendait même en Cisjordanie le 26 septembre 2023 pour « rassurer » la population palestinienne que  

la normalisation des relations avec Israël ne changerait rien. 

L’état israélien, même avec l’extrême droite au pouvoir, n’échappe pas à la tendance 

mondiale lourde : la déliquescence des états. L’état Israélien, persuadé de la tranquillité de cette 

nouvelle situation ainsi créée, n’a pas vu les attaques du Hamas venir. Par exemple, faire une rave 

party à 10 kms d’une population enfermée et opprimée depuis des dizaines d’années relève quand 

même de l’inconscience…  
 

SAUF QUE… L’EXPLOITATION et L’APARTHEID PERSISTENT ! 
 

 La population palestinienne est enfermée depuis 56 ans dans la bande de Gaza avec une 

densité la plus forte du monde.   

 Depuis 1967, la situation des territoires occupés illégalement par l’état terroriste d’Israël n’a 

pas bougé.. 

 En 56 ans, il n’y a aucune issue militaire, aucune issue diplomatique et juridique définie par 

l’assemblée générale de l’ONU.  

 Depuis plus de 56 ans, la répression et l’oppression sévissent tous les jours. 



Il est donc illusoire de croire que cette oppression n’engendre ou n’engendrerait pas de fortes 

révoltes avec ou sans le Hamas. Ce n’est pas parce que  le monde a changé notamment avec la 

mondialisation des échanges, avec l’avènement de la financiarisation capitaliste que les oppressions 

ont été effacées. .  Au contraire, avec l’approfondissement de la crise financière (Liban, par 

exemple), la situation des populations devient insupportable. Cette situation mondiale d’unipolarité 

a amené des modifications fondamentales dans la lutte des peuples, notamment parce que les 

populations se pensent aujourd’hui directement comme appartenant au même monde. Ils ont 

d’ailleurs raison. 

 

DEUX ETATS NE METTRAIENT PAS  FIN A LA GUERRE ! 

 

Avec le conflit Israélo-palestinien vieux de plus de 56 ans qui ressurgit, beaucoup, 

notamment à gauche, ont l’illusion d’être en terrain connu. On se retrouvait en 1967 ! Avec une 

solution toute faite : une lutte pour la libération nationale et l’instauration de deux états nations !!   

Comme nous l’avons rappelé, il ne fait aucun doute qu’Israël est un état qui opprime et 

exploite le peuple palestinien, notamment parce que les palestiniens (et les 2 millions d’arabes 

israéliens) sont la main d’œuvre d’Israël. Et il était tout à fait juste que les Israéliens manifestaient 

par dizaines de milliers contre leur état et la dérive  « totalitaire » qu’il est en train de prendre. La 

lutte de la population israélienne était telle que de nombreux réservistes refusaient d’effectuer leur 

période. Ce qui était du jamais vu… 

Précisément, au lieu de chercher à unir les peuples et à créer une unité de lutte sur 

l’ensemble de ce petit territoire avec les populations israéliennes contre leur gouvernement, le 

Hamas, par des méthodes terroristes, a réussi l’exploit :  

- de réunifier les israéliens pour partir à la guerre, 

- de faire des dizaines de milliers de victimes palestiniennes.  

La guerre actuelle n’aura aucun débouché salvateur pour les peuples de la région. Ni pour 

les palestiniens, ni pour les israéliens. Ramener le conflit israélo-palestinien 56 ans en arrière, avec 

les mêmes solutions n’a aucun sens. Ceux qui croient que le but du conflit doit être la création de 2 

états parce que cela mettrait fin à la guerre se trompent lourdement.  

Il est nécessaire de rappeler que l’émiettement de l’ex Yougoslavie à partir de 1990 marque 

le début d’un délitement généralisé des « états nations ». Ce délitement s’est traduit par 130 000 

morts au cœur de L’Europe et la multiplication des états-confettis (le dernier en date, c’est la 

création de la Macédoine du Nord en 2019). La création de ces états nations a-t-elle fait disparaître 

les risques de guerre ? Absolument pas puisqu’un conflit sporadique continue encore aujourd’hui 

entre le Kosovo et la Serbie. ! 

La guerre du Golfe dans les années 1990 a confirmé l’éclatement des Etats nations sortis des 

luttes pour l’indépendance. Pourtant, certains, se réclamant du communisme, soutiennent tout et 

n’importe qui au nom de principes obsolètes : « libération nationale », « soutien à l’Etat « agressé ».  

C’est ainsi que soutenant les armées de la coalition ils ont soutenu de fait, l’émiettement sans fin 

des « états nations » du moyen Orient (Syrie, Lybie, etc.)   Il est d’ailleurs risible de lire que ces 

mêmes « communistes » soutiennent des mouvements kurdes (YPK) en faisant croire qu’ils ont 

éradiqué « Daesh ». Or « Daesh » n’est que le furoncle de ce délitement, de cette déliquescence des 

Etats-nations.  

Cette déliquescence des états nation et la corruption qui l’accompagne trouvent un nouvel 

éclairage dans la guerre Ukraine-Russie. Il s’agit d’une lutte à mort  entre les oligarques Ukrainiens 

et Russes pour maintenir leur place (ou en gagner) au sein de la financiarisation capitaliste 

mondialisée. Cette lutte se mène aussi bien à la City à Londres qu’à Monaco où la plupart d’entre 

eux, qu’ils soient russes ou ukrainiens se sont « réfugiés » ! Cette guerre est une boucherie de type 

14-18  qui s’arrêtera soit faute de combattants, soit parce que les oligarques auront stabilisé ou 

renforcé leurs positions dans la cadre de la financiarisation capitaliste. 

Là encore, une grande partie de l’extrême gauche ne comprend pas la nature de cette guerre.  

 
LA GUERRE ISRAELIENNE  SANS  LIMITE et  SANS  BUT ! 
 

Quels sont les buts d’Israël en bombardant massivement la bande de Gaza. Occuper la bande 

de Gaza ? Israël en est incapable comme Israël sans l’argent de l’Europ est incapable d’administrer 

la Cisjordanie. Raser la bande de Gaza avec son lot de dizaines de milliers de morts et d’exodes 



forcés ? Les bombardements intensifs sur une zone qui a la plus grande densité de population au 

monde n’a pas d’autre sens stratégique que de tuer le maximum de monde en peu de temps en ayant 

l’illusion que le nettoyage effectué, le calme revient. Si c’est cela la perspective politique, c’est une 

guerre sans fin à long terme.  

Cette guerre Israélienne a surtout pour but de donner l’illusion d’une « union nationale », 

derrière un état national alors que l’Etat d’Israël est mité de partout. La guerre terminée … C’est 

Israël qui implose !!  

 L’issue d’une telle guerre ne peut être que le chaos… digne de ce qui se passe en Lybie ou 

en Irak. Et évidemment avec aucune solution concernant la population palestinienne.  

Dans le conflit israélo palestinien, elle est restée scotchée aux « luttes de libération 

nationale » à la création de 2 états (sans doute bien étanches), alors même qu’en Israël et dans les 

territoires palestiniens, se développent de nombreux mouvements communs « palestiniens et 

israéliens » pour la démocratie, l’égalité des droits, contre l’apartheid… 

Il est évidemment que s’il y avait des instances internationales, leur seul but 
serait d’imposer par la force un cessez le feu immédiat ! 
 

LA FINANCIARISATION CAPITALISTE A LA RECHERCHE de « FRONTS » ! 
 

Dans ce cadre mondial de délitement des « Etats- nationaux », l’idéologie dominante a tenté 

et tente de créer des fractures et des oppositions frontales au sein du monde. Le nouveau combat 

serait : la démocratie contre l’autoritarisme.  

La lecture qu’il faut donner à cette « formule », c’est la défense de l’occident civilisé contre 

le « SUD » barbare et fanatisé. Ce n’est, certes pas nouveau, mais cela reprend de la force 

aujourd’hui, la « décolonisation » ayant été une période dépassée.  

Ce serait donc le combat du 21ème siècle disent, en chœur la gauche, la droite et même 

l’extrême gauche. Et on trouve derrière cette pseudo ligne politique tous les va-t’en guerre (Fourest, 

Onfray, etc..) 

C’est la démonstration que le capitalisme n’a plus de boussole, plus d’orientations politiques 

et stratégiques pour le monde.  Pas de croissance, pas de foi en l’avenir, pas de projet institutionnel, 

dans un monde qui part en vrille (voir une bonne partie de l’Afrique), il s’agit juste de sauver 

l’essentiel au gré des intérêts mercantiles. C’est pourquoi les situations de chaos s’étendent. 

Heureusement, pour le moment, et malgré les budgets de l’armement en hausse partout dans le 

monde, les risques d’affrontements généralisés sont limités car les Etats- nations se délitent. Mais la 

multiplication des conflits régionaux sur fond de protectionnisme fera des dégâts.  

Dans cette situation mondiale, les communistes mondialistes ne peuvent qu’encourager à 

s’appuyer sur les mouvements communs palestiniens et israéliens pour créer partout des « comités 

peuple-monde » (là-bas et ici) à l’opposé de la création « d’états nation » et des replis sur 

l’infiniment petit ! 

 

Le 2 novembre 2023 

   

 


